Evaluation  du projet  lors du 2ème comité de pilotage

Liège les 5 et 6 mai 2008

par Jean-Marc Guillemeau (Directeur du CIFFUL, Université de Liège)
Premier constat : les partenaires ont présenté les actions qu'ils ont initiées dans leurs propres écoles avec leurs collègues et leurs élèves. Quelque 50 initiatives ont ainsi été esquissées. Parmi celles-ci, plusieurs peuvent être assimilées à des défis (selon la définition qui est actuellement donnée à cette notion au sein du partenariat).
 

Deuxième constat : seules 3 de ces initiatives ont été explicitement reliées au laboratoire virtuel. Parmi celles-ci, il faut pointer le défi "veille" développé par l'équipe Ste-Véronique (Axelle, Nathalie et Jacques).
 

L'objectif opérationnel du projet a été rappelé : il s'agit de développer, de tester et de disséminer le laboratoire virtuel Energ@tic.
 

Une priorité a ainsi été clairement dégagée : chaque partenaire a choisi un défi à développer sur base de l'expérience déjà menée ou toujours en cours dans son école. Certains défis sont traités en parallèle par deux partenaires (voir répartition des tâches ci-après). Ainsi, chaque partenaire apporte une contribution claire au laboratoire virtuel. Les échanges au sein du partenariat se feront via le forum. Les élèves seront invités à s'impliquer dans la rédaction de certains textes.
 

Une conséquence directe de tout cela concerne le travail de l'équipe Ste-Véronique qui doit dès à présent être centré sur la mise au point et le test du défi "veille", et uniquement celui-ci.
 

Les autres défis traités par les partenaires seront mis en forme et mis en ligne par Inforef qui est chargé de la coordination du développement du laboratoire virtuel. Ainsi, le concept de "laboratoire" porte bien son nom car on y trouve des expériences, des instrumentations, des résultats et des évaluations proposées par des équipes locales pouvant alimenter d'autres équipes en Europe. De cette manière nous nous éloignons d'un site "d'enseignement assisté par ordinateur" dont on connaît bien les limites.
 

Un avis personnel : en procédant ainsi nous évitons que la méthodologie actuellement suggérée pour les défis ne devienne un carcan pour les partenaires, nous favorisons les échanges ayant pour but la construction collective du laboratoire virtuel et nous respectons la diversité des initiatives qui ont été spontanément mises en œuvre dans les écoles. Nous allons peut être perdre en formalisme mais nous allons certainement gagner en authenticité.
